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de  la  patrie  ont  Wibrasé  nos  jeunes  citoyens  ; ils  sont' 
partis  aux  cris  de  vîvp-  la  République  ! Ils  n’ont  pî^s 
îjésité  à se  sépar^-^r  de  parens  qui  leur  étoient  chers  , 
parce  que  ce  sacriiice'  étoit  nécessaire  à la  cause  de  la 
grande  Idmille- 

Assure.^  , continuent  les  administrateurs  , assurez  le 
Corps  «égisiatif  du  dévouement  sans  réserve  de  notre 
jeunesse  : la  joie  peinte  sur  leurs  visages  , le  noble  élan 
de  la  vertu  qui  les  dirige  sont  des  présages  certains  de 
la  victoire  , si  les  rois  osent  encore  mettre  leurs  esclaves 
en  présence  des  phalanges  républicaines. 

Fippresentans  , nos  jeunes  conscrits  , dignes  du  titre 
d’hommes  libre'^ , sauront  le  conserver  : ils  ont  cet  avan- 
tage air  nous  d’avoir  été  élevés  dans  les  principes  de 
îa  sa* ne  raison  ; iis  étoient  à peine  dans  l’age  de  puberté 
lorscpr’on  Ibud^  oyoit  le  fanatisme  royal  et  sacerdotal  y 
lorsqu’crn  renversoit  h s préjugés  inhérens  à noire  an- 
cienne lëxisience  politique. 

D’aiileuîs  quels  précieux  modèles  n’ont-ils  pas  dans 
ceux  qui  les  ont  précédés  au  champ  de  la  victoire! 

Les  conscri's  du  département  delà  Creuse  savent  que^ 
lors  de  la  première  ^evçe  contre  les  rois , leurs  aînés 
se  sont  à Fenvi  mis  sur  les  rangs  , qu’on  en  a vu  em^ 
ployant  d’ingénieux  stratagèmes  pour  obtenir  un  hon- 
neur que  sembloit  leur  refuser  la  petitesse  de  leur  taille. 

Ils  savent  que  c’est  â la  bravoure  du  premier  batail- 
lon de  la  Creuse  qu’on  a dû  principalement  la  levée  du 
sié.^.e  de  Tiiionville, 

Ils  ont  eu  connoissance  des  traits  d’héroisme  de  leurs 
compatriotes  a FalFaire  de  Kay serslautern,  et  des  rapports 
avantageux  sur  la  conduite  de  la  soixante- deuxième 
demi  brigade  , qui  dans  ce  moment  culbute  et  foudroie 
les  Lazaroiii. 

Ils  savent  enfin  que  plusieurs  de  leurs  frères  , sauu 
yeurs  de  D’Italie  , viennent  de  çonçourir  à briser  lea 
fers  de^  Égyptiens, 
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Puisqu’il  reste  des  lauriers  à cueillir  , le  sang  quî 
bouillonne  dans  leurs  veines  , l’exemple  de  leurs  aînés 
tout  nous  garantit  qu’ils  sauront  les  moissonner. 

Je  demande  qu’il  soit  fait  au  procès-verbal  mention 
honorable  du  zèle  des  administrateurs  et  du  dévouement 
des  conscrits  du  département  de  la  Creuze, 
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